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Néanmoins à Pérufe en Italie , les Gens-d’armes font déclarez Nobles 
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d'une Nobleffe entiére , incontinent qu'ils entrent en fonétion. 


i OP DRE . LV: 
De la Nobleffe prétenduë par les francs- Archers , on francs- T'aupins. 


Es francs-Archers ; ou francs-T'aupins, étoient une forte de milice 
L_compofée de gens francs qui fervoient en ce Royaume, & qui 
éroient exempts des fubfides ; mais ils ne devenoient pas Nobles pour 
. cela. Cette franchife a néanmoins fervi de prétexte à l’ufurpation de 
certaines familles champêtres que l'on doit diftinguer des anciennes , & 
de celles qui pour leur füreté , fe font pourvüës de Lettres de Nobleffe. : 
Les francs-Archers font dits du mot de franc & de celui d’Archers ; 
| & ce dernier vient du mot d'Arc, qui étoit une arme dont on fe fer- 
_ voit anciennement dans les Armées. 
| Le Roi Charles VII. en 1444. établit les francs-Archers. I} voulut 


Í 2 fufler Hent armez & habillez par les Habitans des Paroiffes de fon 
| Royaume ; pour tre toüjours prêts de le fervir quand il en auroit be- 


| foin & qu'il les manderoit. Et afin de les aflujettir à ce fervice, il les 
| "prevent de toutes Tailles ; aides, & impôts qui feroient levez pour 
| le guerre: comme aufh du Guet & Garde des Villes & Forterefles de 
| leur Châtellenie , en ea lieu qu'ils fiffent leur demeure. Sa Maje- 
Ii fté adrefla la Commi hon aux Baillis & aux Sénéchaux pour élire & 
E choifir ceux qu'ils verroient capables d’être employez à la Guerre. 

| : Nicole Gilles, Alain Chartier , Loüis Charondas , Bourdigné ; & 
| plufieurs autres ; parlent de ces francs-Archers. Paul Emile dit en la vie 
| de Loüis XI. Quatuor millia militúm ejus generis qui agrefti deleëtu con= 
ii Scripts Franci Sagittari: dicuntur , quod. liberi à tributis tantifper , <z liber 
' gentili linguâ francus fir. | 

n° Gregorius Tholofanus en la feconde partie de fon Syntagma juris 
: chap: 3. fait mention des francs -Taupins : Franci Talpini id eft Gero 
| humiles rujtici «r bucolici milites. André Naudé au Livre r. de fon 
d ‘Traité de ftudio militari , dit Carolo VII. Rege mortuo cum Ludovicus 
EL Helvetiorum , quorum tunc ob proflivatum Buroundie Ducem magnum 
t à celebre nomen erat ; aliquot millia in Galliam vocaffer , Sagittarit ipfi 
qui prius in honore erant eviluere fe im y C7 feu 4 voce Greca amog 
g e depreffum bumilemque fignificat , feu aliá quadam caufå Franci T'alpins 
nuncupati fant. Ce qui eft remarqué ayant lui par Lupanus, lib. 2. de 
an agiftratibus Francornm, 
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26% Traité de la Nobleffe ; 


Ce mot Taupin vient de Talpinus, qui fignifié un Mineur fous tet- 
re ; felon Monfieur Ménage, en fes’origines de la langue Françoife , à 
caufe que les Mineurs foüiffent en terre comme des Taupes : Et on 
ajoûte le mot de Franc, à caufe des franchifes & exemptions que les f 
Rois leur accordoient. 

L'on veut encore que le mot de Franc ait été attribué ; tant aux Ar 
chers qu'aux Taupins ; parce qu'ils fe font fervis à limitation des an- W‘ 
ciens François , d'une arme appellée Francifque , qui eft une Hache que 
le Préfident Fauchet en fon Traité de la Milice appelle: Ançon: Al et 4° 

arlé de cette Arme dans Procopius in Belli Gothucs libro 2. Securimgue W! 
Latiffimo fuiffe & acutiffimo f:rro qué Francus in primo excurfu jata fent 
ta perfrin£eret hoffefque interficeret. Th i TRAED Hog 
-Le Roi François I. qui a fait plufieurs Ordonnances fur le faindela. E 


à Gendarmerie ; inftitua au lieu de ces francs-Archers oufrancs-Faupinss f 
R les légions de gens de pied par les Provinces de fon Royaume s8 cha- 4° 
| que Légion contenoit fix mille hommes » avec l'ordre & Police qu'il #4: 


vouloit être obfervée entreux. Mais cette inftitution n'a plus de lieu 
en France, & les Suiffes 8 autres troupes Françoifes  & étrangéres qui 


à ont été levées en divers temps & fous divers noms. ont fuccédé à tou- | 
E tes ces Milices. +! la : }: GP f 
> is ; < 5 FE i i refa Ha | ( 

| | € ry st 
, CHÄAPTTRE UYT T E, 
J De la Nobleffe de la Compagnie & Société de Canada , ow nowvelle E L 
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F ’Ox a été en peine dans les derniéres recherches des Nobles , & 
des ufurpateurs du titre de Nobleffe , de fçavoir fi les Anoblis ap- f 


à pellez de Canada , étoient compris dans la révocation générale, ou s'ils 4: 
i étoient d'une efpéce particuliére. Mais avant que de dire les raifons qui h 
| ont été rapportées pour & contre ; je trouve à propos de faire voir de f.: 
3 quelle maniére cette Compagnie a été établie , & ces Anoblis créez. i 
4 Jean-François de la Roque Chevalier , Seigneur de Roberval, a été M : 
y le premier qui établit la Religion Chrétienne » & le commerce dans le 41 
RAT Canada ; fous l'autorité du Roi François I. qui le fit Seigneur de No- M: 
$ | rembec ; fon Vice-Roi, Amiral, & Lieutenant Général en Canada > 
E Hochelaga ; Saquenay , Terre-neuve ; Bell’ Ile, Carponts ; le Bras-d'or, M! 
4 la grand Baye, & Bacaille. Il partit de France avec cinq vaiffaux , cha- M: 
j cun de 400. tonneaux de charge ; pour la conquête de ces lieux. LE i 
E = avoit un pareil pouvoir que fi le Roi y eût été en perfonne ; lui étant g: 
4 permis pour l'augmentation de la Foy Chrétienne & le bien du com- H- 
4 merce, d'attaquer & d’afhéger des Villes & Châteaux , d'en bâtir &  : 
: d'en fortifier de nouveau ; d'y conduire & mener des Colonies Françoi- ai 
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